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Maintenant, la semaine dernière, nous avons parlé du paragraphe 174 et avons 

considéré la première partie de ce que frère Branham disait ici, et vous avons parlé, 

à vous, sœurs, là où il a dit, Brisez ces voiles qui Le cachent à vos yeux ! Brisez ces 

voiles de l’orgueil, vous, les femmes. Vous êtes–vous êtes des filles du Roi ; 

montrez-le par votre conduite, montrez-le par votre vie. Brisez tous les voiles, 

 

Maintenant, ce matin, j’aimerai considérer le reste de ce paragraphe, et le consacrer 

à vous, frères, et voir, ce qu’il vous dit. 

 

« peu importe ce que disent le doctorat en philosophie et le doctorat en droit. Si 

c’est contraire à la Bible, franchissez ce voile ! En effet, nous sommes passés de 

l’autre côté du voile déchiré. Nous sommes de l’autre côté maintenant, de l’autre 

côté. Et vous verrez, si seulement vous faites ça, si vous brisez ces vieilles traditions, 

et tout, et que vous venez à Lui, vous Le verrez qui se tient là, le Puissant 

Vainqueur, la Parole de la promesse pour cet âge-ci, manifestée. Vous verrez le 

Dieu Puissant dévoilé, vous Le verrez juste parmi nous, ici, dévoilé, le Dieu 

Puissant, qui n’a pas été vaincu par les traditions ». 

 

Ainsi, vous avez aussi les vielles traditions, qui vous empêchent de Le voir. Et 

souvenez-vous, selon 2 Corinthiens 3 : 15 – 18, nous sommes sensés être capables 

de Le voir, quand nous regardons au miroir de la Parole. 

 

2 Corinthiens 3 : 15 – 18, Jusqu'à ce jour, quand on lit Moïse, un voile est jeté sur 

leurs cœurs ; mais lorsque les coeurs se convertissent au Seigneur, le voile est ôté. 

Or, le Seigneur c'est l'Esprit ; et là où est l'Esprit du Seigneur, là est la liberté. Nous 

tous qui, le visage découvert, (pas des traditions, pas des crédos) contemplons 

comme dans un miroir (miroir de la Parole, et nous voyons) la gloire du Seigneur, 

(la doxa du Seigneur, ses opinions, Ses valeurs et Ses jugements) nous sommes 

transformés en la même image, (que nous voyons dans Sa parole, et nous sommes 

changés) de gloire en gloire, (de doxa en doxa, de vos opinions à Ses opinions, de 



vos valeurs à Ses valeurs, de vos jugements à Ses jugements) comme par le Seigneur, 

l'Esprit. 

 

Ainsi, quelque chose vous arrive, quand vous êtes focalisés sur sa doxa, l’état 

d’esprit de Sa Parole. Vous êtes changés et ce changement crée une atmosphère, au-

dedans de vous, laquelle imprègne tout votre entourage. Et alors, votre rôle comme 

étant l’homme de la maison, le conducteur de la maison, c’est d’amener cette 

nouvelle atmosphère dans votre foyer, pour le salut de votre famille. 

 

Souvenez-vous de l’avertissement que Paul donnait au geôlier Philippien. Il a dit, 

« Crois au Seigneur Jésus et tu seras sauvé, toi et toute ta famille ».  

 

Frère Branham explique cela dans sa prédication, L’homme le plus méchant dans 

la ville 29.04.1961B P : 26, lorsque le romain était converti, Paul… Le geôlier 

Philippien, là à Philippe, a dit « Que puis-je faire pour être sauvé ? » La plupart 

d’entre nous lui auraient dit ce qu’il ne fallait pas faire « Cessez de boire, cessez de 

voler, cessez de mentir, cessez de fumer. » Mais ce n’était pas là sa question. « Que 

dois-je faire ? » 55 Paul lui répondit : « Crois au Seigneur Jésus-Christ et tu seras 

sauvé toi et ta maison. » 56 Vous direz : « Quand un homme est sauvé, cela sauve-

t-il sa maison ? » Non. Mais s’il a assez de foi pour être sauvé lui-même, c’est qu’il 

a assez de foi pour que sa maison soit aussi sauvée, la même foi qui l’a sauvé. 

 

Ainsi, dans sa prédication, Le Seul lieu d’adoration pourvue par Dieu 28.11.1965 

238, frère Branham dit, « Nous vivons dans notre maison, comme les Branham 

vivent. Vous vivez dans votre maison, les Johns, comme les Johns vivent. 239 Et dans 

la maison de Dieu, nous vivons par la Parole de Dieu et chacune des paroles, qui 

sort de la bouche de Dieu, et autre chose, la fraude, nous ne l’écouterons pas. 

Voyez ?  

 

Par conséquent, ce matin, j’aimerai apporter un petit message de dédicace pour nos 

frères. Et pour commencer, concentrons-nous sur ce que notre prophète, nous a dit 

ici. 

 

Remarquez, frère Branham dit, « Nous vivons dans notre maison, comme les 

Branham vivent. Et dans la maison de Dieu, nous vivons par la Parole de Dieu ». 

 



Maintenant, il ne dit pas que ces deux endroits, doivent être différents. Non, pas du 

tout. Il dit que la même atmosphère, dans laquelle nous vivons, quand nous allons 

dans la maison de Dieu, est la même atmosphère, que nous devons emporter dans 

nos maisons. 

 

Je suivais une vidéo de frère Billy Paul Branham, quand on lui posait la question, 

par des jeunes adolescents, qui venaient de croire à ce message. Et le thème principal 

de son témoignage, c’était la façon dont son père, Frère Branham, conduisait leur 

foyer, pareille à la manière qu’il le faisait à la chaire. Il l’élevait la bannière de 

l’Amour de Dieu, de la Grâce, de la Révérence dans leur maison à tout moment, 

dans sa famille. Il a littéralement appliqué le Signe dans Sa maison. 

 

Maintenant, nous savons que frère Branham croyait dans la création de 

l’atmosphère, qu’importe où nous allons. Et Il était certainement un exemple vivant 

de l’Amour, de la Révérence et du Respect. C’est quelque chose, dont nous avons 

tous plus besoin dans nos vies. 

 

Je pense qu’aujourd’hui, nous avons besoin de relancer cette question de notre foyer 

et la maison de Dieu, parce je pense que c’est là que nous manquons le but 

aujourd’hui. Nous devons être si avertis de la Présence de Dieu, qu’il nous serait 

difficile de faire des choses dans nos maisons, sachant bien, qu’Il est dans nos 

maisons, surveillant chaque chose que nous faisons et disons. Et comme Dieu 

connait les pensées profondes de nos cœurs, nous devons connaître ce que nous 

voulons garder, même nos pensées couvertes par le sang de son fils ; et nous devons 

contrôler nos pensées, sachant que nos pensées créent l’atmosphère, dans laquelle 

nous vivons et nous exprimons. 

 

Frère Branham a même demandé à son père, de ne jamais se rendre chez lui, quand 

il était ivre ; il voulait maintenir une certaine atmosphère dans sa maison. 

 

Maintenant, au paragraphe 233, nous lisons … Mes actions et la confirmation de la 

Parole de Dieu dans ma vie montrent si je suis un enfant de Dieu ou non. Eh bien, 

Dieu n’a qu’un seul lieu. Voyez-vous cela ? Le seul lieu où Dieu agréera votre 

sacrifice (peu importe combien vous êtes sincère), c’est en Christ. 234 Rappelez-

vous… Vous dites : « Eh bien, je crois que je suis entré, moi aussi. » Rappelez-vous 

que la Bible dit… Vous dites bien : « La Bible déclare : Quiconque croit que Jésus-



Christ est le Fils de Dieu est sauvé, sera sauvé. » 235 Elle déclare bien cela, mais 

rappelez-vous qu’il est aussi écrit, il est aussi écrit : « Aucun homme ne peut dire 

que Jésus est le Christ, si ce n’est par le Saint-Esprit. » Voyez ? Vous pourrez bien 

dire qu’Il l’est, mais Il ne le sera pas avant que le Saint-Esprit Lui-même, qui 

vivifie la Parole, prouve cela, en confirmant que vous êtes donc un fils de Dieu. 

C’est l’Ecriture qui le déclare. 

 

Maintenant, retournons à l’écriture auquel frère Branham se refère ici. Où il déclare, 

« Nul ne peut confesser que Jésus est le Christ, si ce n’est par le Saint Esprit ». 

 

Frère Branham, nous dit ici que, « simplement parce que vous dites que vous le 

croyez, ne veut pas dire que vous le croyez réellement ». Et c’est ce que j’essaie 

de vous dire. La seule manière, que je puisse dire, que vous y croyez, c’est quand 

votre vie, manifeste ce que vous prétendez croire.  

 

Si Noé n’avait pas réellement cru au Message de Dieu, sur la pluie, il n’aurait pas 

construit l’arche. Si Moïse n’avait pas réellement cru au Message de Dieu, au sujet 

d’un Exode, il n’aurait pas quitté l’Egypte, avec tous ces gens. 

 

Et frère Branham, nous dit que la Vie dans la Parole, doit prendre le contrôle de 

nos vies, ou nous ne sommes pas une partie du Message de cette heure. 

 

Raison pour laquelle, je parle simplement sur certaines choses, comme les dîmes et 

les offrandes, parce que quand vous savez ce qui est juste et que vous ne le faites 

pas, pour vous, c’est de l’iniquité et cela montre que vous n’êtes même pas nés de 

nouveau.  

 

Et vous devez naître de nouveau, pour faire partie de l’enlèvement, et hériter le 

royaume. Tous les autres, passeront par la période de la tribulation. 

 

Remarquez encore, au paragraphe 235, il a dit, « Vous pourriez dire « il l’est », mais 

il ne l’est pas jusqu’à ce que le Saint Esprit, lui-même, qui donne la Vie à la 

Parole, le prouve par la confirmation, que vous êtes le fils de Dieu. 

 

1 Jean 5 : 1 – 5, Quiconque croit que Jésus est le Christ, est né de Dieu, et 

quiconque aime celui qui l'a engendré aime aussi celui qui est né de lui. Nous 



connaissons que nous aimons les enfants de Dieu, lorsque nous aimons Dieu, et 

que nous pratiquons ses commandements. Car l'amour de Dieu consiste a garder 

ses commandements. Et ses commandements ne sont pas pénibles, parce que tout 

ce qui est né de Dieu triomphe du monde ; et la victoire qui triomphe du monde, 

c'est notre foi. (Même notre révélation) Qui est celui qui a triomphé du monde, sinon 

celui qui croit que Jésus est le Fils de Dieu ? 

 

Maintenant, ce matin, nous considérons cette déclaration de frère Branham, « Nous 

vivons dans notre maison, comme les Branham vivent. Vous vivez dans votre 

maison, les Johns, comme les Johns vivent. 239 Et dans la maison de Dieu, nous 

vivons par la Parole de Dieu et chacune des paroles, qui sort de la bouche de 

Dieu ». 

 

Maintenant, frère Branham était une personne aux manières douces. Il essayait de 

vivre en paix avec tous. Il n’était pas bruyant, ni bavard, mais il était humble et 

tranquille. Un jour, frère Branham amena Billy Paul et sa femme et les 2 enfants de 

Billy Paul, au restaurant et pendant qu’ils étaient assis, mangeant, entrèrent deux 

hommes à l’apparence rugueuse. Ils se sont rendus auprès du compteur et s’assirent 

sur les tabourets, côte à côte. L’un d’entre eux commença à débiter des paroles 

odieuses de sa bouche. Billy dit, « Je pouvais voir papa, devenir préoccupé et après, 

il a quitté la table en s’excusant, « oh, oh, maintenant, on était dans le trouble ». Et 

Frère Branham s’est rendu là où mangeaient les deux hommes et qui prononçaient 

des paroles odieuses et il a dit, « Monsieur, Je suis un ministre de l’Evangile, et je 

suis assis là-bas, mangeant avec mon fils et sa famille ». Il a dit, « Maintenant, 

vous avez comme moi, le même droit de vous asseoir à cet endroit et manger, 

comme vous le faites. Mais puis-je vous poser une question ? » Et l’homme 

répondit, « certainement ». Il a dit, « allez-vous placer la nourriture dans cette 

même bouche, où sortent toute cette souillure ? ». 

 

En ce moment, Billy Paul, pensa en lui-même, « Oh, oh, tu l’as fait, je vais être tué » 

Frère Branham continua, « Je ne crois pas à ce genre de conversation que vous 

avez. Je ne prêche, ni ne vit ce genre des choses. La famille de mon fils n’est pas 

habituée d’entendre ce genre des choses, et je ne veux pas les entendre ».  

Il s’est alors retourné, et est revenu à son siège. L’homme ne prononça plus des mots 

déplacés ce soir-là. 

 



Dans sa prédication, Votre vie est-elle digne de l’évangile ? pp 151, Frère Branham 

dit, « Et savez-vous que vous êtes vous-même un petit créateur ? Savez-vous cela ? 

Certainement. Vous avez vu ces gens dont vous aimez la compagnie ; vous ne savez 

pas pourquoi, c’est juste le genre des personnes aimables. N’avez-vous jamais vu 

cela ? Ils sont si gentils qu’ils… vous aimez être en leur compagnie. C’est… ils 

créent cette atmosphère par la vie qu’ils mènent, par la façon dont ils parlent, par 

leur conversation. Et puis, vous en avez vu d’autres que vous–vous évitez tout le 

temps. Ils veulent constamment parler de quelque chose de mal, parler de quelqu’un. 

Vous dites : « Oh ! la la ! le voilà venir, il va critiquer quelqu’un. Il est… le voilà 

donc ; il va parler de tel homme. Il ne fera que raconter des plaisanteries grossières, 

quelque chose au sujet de femmes ou–ou quelque chose comme ça. » Vous détestez 

vraiment être en leur compagnie. Voyez ? Il crée. A les voir, ce sont de très braves 

gens, mais ils créent cette atmosphère-là. Et les choses auxquelles vous pensez, les 

choses que vous faites, vos actions, les choses dont vous parlez créent une 

atmosphère… 

 

Deutéronome 6 : 4 – 6, Écoute, Israël ! l'Éternel, notre Dieu, est le seul Éternel. Tu 

aimeras l'Éternel, ton Dieu, de tout ton coeur, de toute ton âme et de toute ta force. 

Et ces commandements, que je te donne aujourd'hui, seront dans ton coeur. 

 

Remarquez que la première chose, avant que vous ne puissiez appliquer le signe pour 

votre famille, vous devez l’appliquer dans votre propre vie. Maintenant, lisons … 

 

7 Tu les inculqueras à tes enfants, et tu en parleras quand tu seras dans ta maison, 

quand tu iras en voyage, quand tu te coucheras et quand tu te lèveras. 

 

La version NIV dit, « Imprimez cela dans vos enfants » 

 

Et la Bible Amplifiée dit, « Vous aiguiserez et taillerez vos enfants, au point de leur 

faire pénétrer, et enseigner, imprimer dans les (esprits et), et vous leur en parlerez 

quand vous serez assis dans votre maison et quand vous marcherez sur la route, et 

quand vous vous coucherez et vous vous lèverez. » 

 

8 – 9 Tu les lieras comme un signe sur tes mains, et ils seront comme des fronteaux 

entre tes yeux. Tu les écriras sur les poteaux de ta maison et sur tes portes. 

 



En d’autres termes, pour appliquer le signe, vous devez vous rappeler de beaucoup 

des choses, autour de votre maison, de vous rassurer toujours que votre focus est fixé 

sur une seule chose, et c’est le but de votre pèlerinage terrestre. 

 

Raison pour laquelle nous avons affiché les photos de la tête de Christ de Hoffman, 

et Christ à Gétsemané et beaucoup d’autres photos, pour nous aider, à nous rappeler 

le but de notre voyage de la vie. Même William Branham avait accroché au niveau 

du rétroviseur de sa voiture, pour le rappeler toujours, du sacrifice que Jésus a fait 

pour nous. 

 

Malachie 3 : 16 – 18, Alors ceux qui craignent l'Éternel se parlèrent l'un à l'autre 

; L'Éternel fut attentif, et il écouta ; Et un livre de souvenir fut écrit devant lui 

Pour ceux qui craignent l'Éternel Et qui honorent son nom. Ils seront à moi, dit 

l'Éternel des armées, Ils m'appartiendront, au jour que je prépare ; J'aurai 

compassion d'eux, Comme un homme a compassion de son fils qui le sert. Et vous 

verrez de nouveau la différence Entre le juste et le méchant, Entre celui qui sert Dieu 

Et celui qui ne le sert pas.  

 

NIV 17 - 18, « Au jour où, J’agis, « dit l’Eternel des armées, « Ils seront mon trésor 

que je vais posséder. Je leur épargnerai, juste comme un père a compassion et 

épargne son fils, qui le sert. (Il parle ici de l’adoption). Et vous verrez de nouveau, 

la différence entre le juste et le méchant, entre ceux qui servent Dieu et ceux qui ne 

le servent pas. 

 

Malachie 4 : 1 – 6, Car voici, le jour vient, Ardent comme une fournaise. Tous les 

hautains et tous les méchants seront comme du chaume ; Le jour qui vient les 

embrasera, Dit l'Éternel des armées, Il ne leur laissera ni racine ni rameau. Mais 

pour vous qui craignez mon nom, se lèvera Le soleil de la justice, Et la guérison sera 

sous ses ailes ; Vous sortirez, et vous sauterez comme les veaux d'une étable, Et vous 

foulerez les méchants, Car ils seront comme de la cendre Sous la plante de vos pieds, 

Au jour que je prépare, Dit l'Éternel des armées. Souvenez-vous de la loi de Moïse, 

mon serviteur, Auquel j'ai prescrit en Horeb, pour tout Israël, Des préceptes et des 

ordonnances. Voici, je vous enverrai Élie, le prophète, Avant que le jour de l'Éternel 

arrive, Ce jour grand et redoutable. Il ramènera le coeur des pères à leurs enfants, 

Et le coeur des enfants à leurs pères, De peur que je ne vienne frapper le pays 

d'interdit. 



Ainsi Malachie 4, c’est le temps de la formation de l’enfant, amenant l’Epouse à agir 

comme une dame et venir sous la tête de son époux, le Seigneur Jésus Christ. 

 

Et nous voyons la même chose, nous être dite par l’apôtre Paul dans le livre des 

Ephésiens 4 : 21 – 25, si du moins vous l'avez entendu, et si, conformément à la 

vérité qui est en Jésus, c'est en lui que vous avez été instruits à vous dépouiller, eu 

égard à votre vie passée, (l’ancienne manière de vivre) du vieil homme qui se 

corrompt par les convoitises trompeuses, à être renouvelés dans l'esprit de votre 

intelligence, et à revêtir l'homme nouveau, créé selon Dieu dans une justice et une 

sainteté que produit la vérité. C'est pourquoi, renoncez au mensonge, et que 

chacun de vous parle selon la vérité à son prochain ; car nous sommes membres 

les uns des autres. Si vous vous mettez en colère, ne péchez point (c’est juste d’être 

en colère, mais ne soyez pas incrédule, pendant que vous êtes en colère, et en fait, il 

dit) ; que le soleil ne se couche pas sur votre colère, 

 

En d’autres termes, c’est juste d’utiliser la colère pour obtenir un bon résultat, un 

résultat juste, mais n’étend pas cette colère, et ainsi, ne vous couchez pas sur votre 

colère, parce cela ne sera plus la colère mais de l’animosité. 

 

Ensuite, il ajoute, 27 « et ne donnez pas accès au diable. » Maintenant, pourquoi 

dirait-il que cette colère soit juste, et nous avertir de ne pas y rester longtemps, et 

que la journée entière passe, et que le soleil ne se couche, et que vous ne continuez 

à rester dans cet état ? Parce que ce serait, donner de l’accès au diable. Ce serait 

donner la victoire au diable par votre colère, et lui autoriser de l’utiliser contre vous. 

 

28 – 29, Que celui qui dérobait ne dérobe plus ; mais plutôt qu'il travaille, en faisant 

de ses mains ce qui est bien, pour avoir de quoi donner à celui qui est dans le besoin. 

Qu'il ne sorte de votre bouche aucune parole mauvaise (ou indigne), mais, s'il y a 

lieu, quelque bonne parole, qui serve à l'édification et communique une grâce à ceux 

qui l'entendent.  

 

30, par lequel vous avez été scellés pour le jour de la rédemption. N'attristez pas le 

Saint Esprit de Dieu 

 

Ainsi, comment arrivons-nous à l’endroit où n’attristons pas ou ne blessons pas le 

Saint Esprit ? Il nous dit au verset suivant. 



31 Que toute amertume, toute animosité, toute colère, toute clameur, toute 

calomnie, et toute espèce de méchanceté, disparaissent du milieu de vous. 

 

En d’autres termes, toute parole blessante, qu’elle provienne de la colère ou de 

l’animosité, qu’elle soit loin de vous. En d’autres termes, séparer vous de la colère, 

séparer vous de la malice, séparer vous de l’amertume, au lieu de vous séparer de 

votre femme. 

 

Vous les hommes, nous avons tous un choix, nous pouvons retourner la colère pour 

la colère, et la malice pour la malice, ou nous pouvons nous séparer de la colère, de 

la malice, et de l’amertume. C’est votre choix. Si vous voulez avancer dans cette vie, 

étant en colère à chaque fois, et amer à tout moment, cela va prendre le dessus sur 

vous, et vous perdrez votre famille, ainsi que vos amis, vous pouvez choisir, de vous 

séparer de la colère, de l’animosité, de l’amertume. Et il laisse cela sur nous. Pensez-

y. vous avez le contrôle de votre propre destinée. Ainsi, que faisons-nous à la place ? 

Il nous dit après … 

 

32 Soyez bons les uns envers les autres, compatissants, vous pardonnant 

réciproquement, comme Dieu vous a pardonné en Christ. En d’autres termes, soyez 

comme lui. Quand vous étiez un vieux discuteur, Il vous a pardonné vos péchés, et 

vous a donné la nouvelle naissance. Ainsi, pourquoi ne pas prendre son exemple et 

agir différemment, quant à la situation dans laquelle vous vous trouvez. 

 

Quand la femme est en colère, soyez tendre. Quand elle devient difficile, soyez 

gentil. Faites le contraire, et cela rafraîchira l’atmosphère. Et ce n’est pas une chose 

facile à faire, parce que cela exige une mort en soi, pour y arriver. 

 

Et ensuite, l’Apôtre Paul nous dit, 5 : 1 – 25, Devenez donc les imitateurs de Dieu, 

comme des enfants bien-aimés ; et marchez dans la charité, à l'exemple de Christ, 

(de la même manière que Christ) qui nous a aimés, et qui s'est livré lui-même à Dieu 

pour nous comme une offrande et un sacrifice de bonne odeur. Que l'impudicité, 

qu'aucune espèce d'impureté, et que la cupidité, ne soient pas même nommées 

parmi vous, ainsi qu'il convient à des saints. Qu'on n'entende ni paroles 

déshonnêtes, ni propos insensés, ni plaisanteries, choses qui sont contraires à la 

bienséance ; qu'on entende plutôt des actions de grâces. Car, sachez-le bien, aucun 

impudique, ou impur, ou cupide, c'est-à-dire, idolâtre, n'a d'héritage dans le 



royaume de Christ et de Dieu. Que personne ne vous séduise par de vains discours 

; car c'est à cause de ces choses que la colère de Dieu vient sur les fils de la rébellion. 

N'ayez donc aucune part avec eux. Autrefois vous étiez ténèbres, et maintenant vous 

êtes lumière dans le Seigneur. Marchez comme des enfants de lumière ! Car le fruit 

de la lumière consiste en toute sorte de bonté, de justice et de vérité. Examinez ce 

qui est agréable au Seigneur ; et ne prenez point part aux oeuvres infructueuses des 

ténèbres, mais plutôt condamnez-les. Car il est honteux de dire ce qu'ils font en 

secret ;  

mais tout ce qui est condamné est manifesté par la lumière, car tout ce qui est 

manifesté est lumière. C'est pour cela qu'il est dit : Réveille-toi, toi qui dors, Relève-

toi d'entre les morts, Et Christ t'éclairera. Prenez donc garde de vous conduire avec 

circonspection, (prudent et discret) non comme des insensés, mais comme des sages 

; rachetez le temps, car les jours sont mauvais. C'est pourquoi ne soyez pas 

inconsidérés, mais comprenez quelle est la volonté du Seigneur. Ne vous enivrez 

pas de vin : c'est de la débauche. Soyez, au contraire, remplis de l'Esprit ; 

entretenez-vous par des psaumes, par des hymnes, et par des cantiques spirituels, 

chantant et célébrant de tout votre coeur les louanges du Seigneur ; rendez 

continuellement grâces pour toutes choses à Dieu le Père, au nom de notre Seigneur 

Jésus Christ, vous soumettant les uns aux autres dans la crainte de Christ. Femmes, 

soyez soumises à vos maris, comme au Seigneur ; 

 

En d’autres termes, femmes, quand vous vous soumettez à votre mari, vous vous 

soumettez de même, au Seigneur. 

 

car le mari est le chef de la femme, comme Christ est le chef de l'Église, qui est 

son corps, et dont il est le Sauveur. Or, de même que l'Église est soumise à Christ, 

les femmes aussi doivent l'être à leurs maris en toutes choses. 

 

Vous savez certaines femmes, se soumettront à leurs maris, dans certaines choses, 

mais pas dans d’autres, pourtant la Parole de Dieu dit, Vous devez vous soumettre à 

votre mari en TOUTES CHOSES.  Et ne l’oubliez jamais, « ôtez-en un seul mot et 

vous allez dans la tribulation ». 

 

Maintenant, à vous les hommes, il dit, Maris, aimez vos femmes, comme (avec la 

même mesure) Christ a aimé l'Église, (et quelle est cette mesure ? Il nous dit) et s'est 

livré lui-même pour elle, votre devoir est d’aimer votre femme, cela ne dit pas, que 



vous devez aimer tout ce qu’elle fait ou ne fait pas, mais que votre amour, sera 

exprimée en vous donnant vous-même pour son bonheur. 

 

Toujours, dans la Bible, l’Amour s’exprime par le don. Jean 3 : 16, car Dieu a tant 

aimé le monde, qu’Il a donné … a donné quoi ? La chose qu’Il chérissait en Lui-

même, la vie même de Son Fils. Sa Vie-Dieu dans Son Fils, donné pour nous, ce qui 

a montré Son grand amour envers nous. 

 

26 – 29, afin de la sanctifier par la parole, après l'avoir purifiée par le baptême 

d'eau, afin de faire paraître devant lui cette Église glorieuse, sans tache, ni ride, ni 

rien de semblable, mais sainte et irrépréhensible. C'est ainsi que les maris doivent 

aimer leurs femmes comme leurs propres corps. Celui qui aime sa femme s'aime 

lui-même. Car jamais personne n'a haï sa propre chair ; mais il la nourrit et en 

prend soin, comme Christ le fait pour l'Église, 

 

30 – 31, parce que nous sommes membres de son corps. C'est pourquoi l'homme 

quittera son père et sa mère, et s'attachera à sa femme, et les deux deviendront une 

seule chair. 

 

Non pas quatre, père, mère, mari et femme, mais l’homme doit quitter père et mère, 

et s’unir à sa femme et les deux, deviendront une seule chair. J’ai vu tellement des 

jeunes gens, qui étaient si liés aux tabliers de leurs mères, qu’ils ont fini par ruiner 

leurs mariages, parce qu’ils ne pouvaient pas quitter leurs mères. 

 

32 – 33 Ce mystère est grand ; je dis cela par rapport à Christ et à l'Église. Du reste, 

que chacun de vous aime sa femme comme lui-même, et que la femme respecte 

son mari. 

 

Hébreux 12 : 12 – 15 Fortifiez donc vos mains languissantes Et vos genoux affaiblis 

; et suivez avec vos pieds des voies droites, afin que ce qui est boiteux ne dévie pas, 

mais plutôt se raffermisse. Recherchez la paix avec tous, et la sanctification, sans 

laquelle personne ne verra le Seigneur. Veillez à ce que nul ne se prive de la grâce 

de Dieu ; à ce qu'aucune racine d'amertume, poussant des rejetons, ne produise 

du trouble, et que plusieurs n'en soient infectés ; 

 



L’amertume vous poussera à l’extérieur, ainsi, faites attention, ne laissez jamais 

l’amertume régner dans votre vie. J’ai vu des mariages qui étaient bons, mais ensuite 

la femme a fait du commérage avec une autre personne, qui ne respectait pas son 

mari, et après, vous savez, cette femme a commencé à faire pareil envers son propre 

mari. C’est faux et cela va vous rejeter du Royaume de Dieu, un jour. Ainsi, qu’est-

ce qui vous garde dans le Royaume ? Paul dit, … 

 

28 C'est pourquoi, recevant un royaume inébranlable, montrons notre 

reconnaissance en rendant à Dieu un culte qui lui soit agréable (comment ?), avec 

piété et avec crainte. 

 

La femme de frère Billy Paul, un jour, elle s’est rendu dans la maison de frère 

Branham, en jeans bleu. Sœur Meda l’a prise en aparté et lui a dit, « Ecoute, Loise, 

je suis sûre que tu ne comprendras pas ce que j’essaie de te dire, juste maintenant, 

mais nous avons des gens qui viennent visiter notre maison, qui regarde au ministère 

de Billy, pour être conduit et assisté. Maintenant, nous ne croyons pas au fait que 

les hommes et femmes portent des culottes, des femmes qui portent des pantalons et 

des choses comme cela. Nous croyons au fait que nos femmes doivent s’habiller avec 

modestie. Et comme Billy Paul et toi, sortiez ensemble, si les gens vous voient ici, 

porter de jeans, ils ne comprendront pas et cela pousserait certains à avoir des 

doutes et à se poser des questions. Ainsi, je ne veux pas que vous veniez ici, habiller 

de la sorte. » Et Billy a dit, « Loise n’a plus jamais porter des pantalons ».  

 

1 Pierre 2 : 9 – 23, Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, 

une nation sainte, un peuple acquis, afin que vous annonciez (afin que vous 

manifestiez) les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable 

lumière, vous qui autrefois n'étiez pas un peuple, et qui maintenant êtes le peuple de 

Dieu, vous qui n'aviez pas obtenu miséricorde, et qui maintenant avez obtenu 

miséricorde. Bien-aimés, je vous exhorte, comme étrangers et voyageurs sur la 

terre, à vous abstenir des convoitises charnelles qui font la guerre à l'âme. Ayez au 

milieu des païens une bonne conduite (la manière dont vous vous conduisez), afin 

que, là même où ils vous calomnient comme si vous étiez des malfaiteurs, ils 

remarquent vos bonnes oeuvres, et glorifient Dieu, au jour où il les visitera. Soyez 

soumis (abandonnez-vous), à cause du Seigneur, à toute autorité établie parmi les 

hommes, soit au roi comme souverain, soit aux gouverneurs (raison pour laquelle, 

il y a la distanciation sociale, le port inutile des masques, même si nous avons qu’ils 



ne nous protègent pas, cela peut empêcher que vos postillons n’atteignent d’autres, 

mais ne peuvent pas vous protéger d’un virus, qui est si petit, qu’il pourrait 

facilement être absorbés par voie respiratoire, au travers des fibres. Mais nous nous 

soumettons, nous nous abandonnons) comme envoyés par lui pour punir les 

malfaiteurs et pour approuver les gens de bien. Car c'est la volonté de Dieu qu'en 

pratiquant le bien vous réduisiez au silence les hommes ignorants et insensés, étant 

libres, sans faire de la liberté un voile qui couvre la méchanceté, mais agissant 

comme des serviteurs de Dieu. Honorez tout le monde ; aimez les frères ; craignez 

Dieu ; honorez le roi. Serviteurs, soyez soumis en toute crainte à vos maîtres, non 

seulement à ceux qui sont bons et doux, mais aussi à ceux qui sont d'un caractère 

difficile. Car c'est une grâce que de supporter des afflictions par motif de 

conscience envers Dieu, quand on souffre injustement. (Et pendant toutes mes 

années, en tant que chrétien, je n’ai jamais vu, une personne exemplaire, comme 

Steve Gray, pendant tous ces 45 ans, où il a travaillé pour une compagnie, qui lui 

avait donné le plus mauvais travail dans une usine, pourtant, sans se plaindre. Je lui 

ai demandé pourquoi ? et il a dit, « Je ne travaille pas pour eux, je le fais pour le 

Seigneur ») 

 

J’aimerai dire, que j’admire vraiment cela dans un homme. Maintenant, c’est un 

homme qui était un MP dans l’armée, ainsi, je suis certain qu’on lui a appris, 

comment se défendre, et j’ai joué contre lui, dans un terrain de basketball, et laissez-

moi dire, il ne bouscule pas, pourtant frère Steve, est l’homme le plus doux, que j’ai 

jamais connu. Et je l’admire pour cela, et souhaiterai lui ressembler, un peu plus. Et 

vous savez, je me posais des questions là-dessus, parce que il porte toujours cette 

paire des lunettes Kent, ainsi, j’ai juste gardé cela au fond de ma pensée. Non pas un 

super homme, mais un homme, fils de Dieu. 

 

Continuons à lire, En effet, quelle gloire y a-t-il à supporter de mauvais traitements 

pour avoir commis des fautes ? Mais si vous supportez la souffrance lorsque vous 

faites ce qui est bien, c'est une grâce devant Dieu. Et c'est à cela que vous avez été 

appelés, parce que Christ aussi a souffert pour vous, vous laissant un exemple, afin 

que vous suiviez ses traces, Lui qui n'a point commis de péché, Et dans la bouche 

duquel il ne s'est point trouvé de fraude ; lui qui, injurié, ne rendait point d'injures, 

maltraité, ne faisait point de menaces, mais s'en remettait à celui qui juge 

justement ; et je veux que tous, vous puissiez prier pour moi, que je puisse 

d’avantage être ainsi, lorsque insulté, que je ne puisse pas répondre. Je suis de la 



vielle école, frappez-moi et je réplique très fort, et je dois mourir pour cela. Je dois 

mourir pour cela. Je dois mourir en moi-même, si je dois régner.  

 

1 Pierre 4 : 1 – 11, Ainsi donc, Christ ayant souffert dans la chair, vous aussi 

armez-vous de la même pensée. Car celui qui a souffert dans la chair en a fini 

avec le péché, afin de vivre, non plus selon les convoitises des hommes, mais selon 

la volonté de Dieu, pendant le temps qui lui reste à vivre dans la chair. C'est assez, 

en effet, d'avoir dans le temps passé accompli la volonté des païens, en marchant 

dans la dissolution, les convoitises, l'ivrognerie, les excès du manger et du boire, et 

les idolâtries criminelles. Aussi trouvent-ils étrange que vous ne vous précipitiez pas 

avec eux dans le même débordement de débauche, et ils vous calomnient. Ils 

rendront compte à celui qui est prêt à juger les vivants et les morts. Car l'Évangile 

a été aussi annoncé aux morts, afin que, après avoir été jugés comme les hommes 

quant à la chair, ils vivent selon Dieu quant à l'Esprit. La fin de toutes choses est 

proche. Soyez donc sages et sobres, pour vaquer à la prière. Avant tout, ayez les 

uns pour les autres une ardente charité, car La charité couvre une multitude de 

péchés. Et quand on vous attaque du devant comme du derrière, cela montre un 

manque d’amour. Et je prie pour que cet amour, se manifeste en moi. 

 

Exercez l'hospitalité les uns envers les autres, sans murmures. Comme de bons 

dispensateurs des diverses grâces de Dieu, que chacun de vous mette au service 

des autres le don (une donation spirituelle) qu'il a reçu, Si quelqu'un parle, que ce 

soit comme annonçant les oracles de Dieu ; si quelqu'un remplit un ministère, qu'il 

le remplisse selon la force que Dieu communique, afin qu'en toutes choses Dieu 

soit glorifié par Jésus Christ, à qui appartiennent la gloire et la puissance, aux 

siècles des siècles. Amen ! 

 

En d’autres termes, n’essayez pas d’imiter qui que ce soit, soyez juste ce que vous 

êtes par la grâce de Dieu, et reconnaissez vos limites et soyez reconnaissants de 

l’opportunité que Dieu envoie sur votre chemin, car après tout, ce n’est pas à cause 

de vous, mais, « C’est Dieu qui crée en vous, à la fois, le vouloir et le faire. » 

 

1 Pierre 5 : 1 – 10, Voici les exhortations que j'adresse aux anciens qui sont parmi 

vous, moi ancien comme eux, témoin des souffrances de Christ, et participant de la 

gloire qui doit être manifestée : Paissez le troupeau de Dieu qui est sous votre garde, 

non par contrainte, (non pas par pression) mais volontairement, selon Dieu ; non 



pour un gain sordide, (non pas pour des incitations financières) mais avec 

dévouement ; (ce qui signifie volontairement). 

 

non comme dominant sur ceux qui vous sont échus en partage, mais en étant les 

modèles du troupeau.  

 

Et lorsque le souverain pasteur paraîtra, (à l’apparition, quand Il viendra 

récompenser chaque homme, pour ce qu’il aurait fait dans sa chair, selon Matthieu 

24, alors) vous obtiendrez la couronne incorruptible de la gloire (une couronne de 

la doxa, ses opinions, ses valeurs et ses jugements, et c’est cela, la couronne de 

gloire).  

 

De mêmes, vous qui êtes jeunes, soyez soumis aux anciens. Et tous, dans vos 

rapports mutuels, revêtez-vous d'humilité ; car Dieu résiste aux orgueilleux, Mais 

il fait grâce aux humbles. (Ainsi) Humiliez-vous donc sous la puissante main de 

Dieu, afin qu'il vous élève au temps convenable (au temps où vous êtes prêts) 

 

; et déchargez-vous sur lui de tous vos soucis, car lui-même prend soin de vous. 

Soyez sobres, veillez. Votre adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, 

cherchant qui il dévorera. Résistez-lui avec une foi ferme, sachant que les mêmes 

souffrances sont imposées à vos frères dans le monde. En d’autres termes, ses 

attaques sont universelles, et vous n’êtes pas le seul, et vos frères à travers le monde, 

sont aussi attaqués.  

 

Le Dieu de toute grâce, qui vous a appelés en Jésus Christ à sa gloire éternelle, 

après que vous aurez souffert un peu de temps, vous perfectionnera lui-même, vous 

affermira, vous fortifiera, vous rendra inébranlables. 

 

Parce qu’à moins que vous ne souffrez avec lui, vous ne pourrez régner avec lui. 

 

Dans Le Livre des Ages Chapitre 8 – L’Age de l’Eglise de Philadelphie P : 91, 

nous lisons, C’est dans une période de grandes difficultés que Jésus vient. Et Sa 

venue est accompagnée d’une résurrection. Beaucoup sortiront de la poussière et 

seront enlevés avec ceux qui seront encore vivants, mais qui attendent Son retour. 

Ils recevront des couronnes. Pourquoi ? Parce qu’ils sont Fils de Dieu. Ils sont 

rois avec Lui. Ils règnent avec Lui. Voilà ce que signifie la couronne : régner et 



gouverner avec le grand Roi Lui-même. C’est la promesse faite à tous ceux qui ont 

souffert ici sur la terre avec Lui – tous ceux qui ont supporté avec patience, sachant 

que Dieu, le Juge plein de Justice, les récompenserait. Ceux qui ont tout abandonné 

pour Lui, et qui ont tout remis entre Ses mains s’assiéront avec Lui sur Son trône, 

et ils auront part à Son règne glorieux. 

 

Le Livre des Ages de l’Eglise Chapitre 4 – L’Age de l’Eglise de Smyrne P : 18,  

Pourquoi n’intervient-Il pas ? La raison se trouve dans Romains 8.17–18 : « Or, si 

nous sommes enfants, nous sommes aussi héritiers : héritiers de Dieu, et 

cohéritiers de Christ, si toutefois nous souffrons avec Lui, afin d’être glorifiés avec 

Lui. J’estime que les souffrances du temps présent ne sauraient être comparées à 

la gloire à venir qui sera révélée pour nous. » Si nous ne souffrons pas avec Lui, 

nous ne pourrons pas régner avec Lui. Il faut souffrir pour pouvoir régner. La 

raison en est qu’on ne peut tout simplement pas former un caractère sans 

souffrance. Le caractère est une VICTOIRE, pas un don. Un homme qui n’a pas 

le caractère ne peut pas régner, car la puissance sans le caractère, c’est satanique. 

Mais la puissance avec le caractère peut régner. Et, puisqu’Il veut que nous 

partagions même Son trône, alors tout comme Lui a vaincu et s’est assis sur le trône 

de Son Père, nous aussi, nous devons vaincre pour nous asseoir avec Lui. Et les 

quelques souffrances temporaires que nous endurons maintenant ne sont pas dignes 

d’être comparées à la formidable gloire qui sera révélée en nous quand Il viendra. 

Oh, quels trésors sont réservés à ceux qui sont prêts à entrer dans Son royaume à 

travers beaucoup de tribulations ! 

 

Prions …  
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